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Le défi
Depuis l’expansion de la guerre en Ukraine en 
février 2022, plus de 14 millions de personnes ont 
été déplacées à l’intérieur du pays ou forcées de 
chercher refuge dans un pays voisin, perdant souvent 
dans le processus leur accès à des soins de santé. 
Les services de prévention et de diagnostic du VIH 
et de la tuberculose ayant été perturbés, nombre de 
personnes atteintes de ces infections ont été contraintes 
d’interrompre leur traitement. Avec la guerre, des 
centaines de milliers de personnes ont été privées 
d’électricité et d’eau, et près de la moitié de la population 
nécessite une aide humanitaire. 

Avant même le conflit, les charges de morbidité du VIH 
et de la tuberculose étaient déjà élevées en Ukraine. Au 
cours des deux dernières années, plus de 1 500 attaques 
ont été menées contre le système de santé ukrainien. 
Elles ont touché des structures de santé, des entrepôts 
et des véhicules, blessé et tué des agentes et agents 
de santé et des patients, et détruit ou endommagé des 
infrastructures, dont trois hôpitaux de prise en charge de 
la tuberculose. Le climat de danger qui règne depuis le 
début de la guerre a perturbé le travail de dépistage et 
de traitement du VIH et de la tuberculose effectué par le 
Fonds mondial et ses partenaires en Ukraine et dans les 
pays voisins.

La riposte du Fonds mondial
En dépit de ce contexte difficile, les programmes de lutte 
contre le VIH et la tuberculose appuyés par le Fonds 
mondial ont continué de fonctionner grâce à un modèle 
adapté et à un recours accru à des unités mobiles, qui ont 
permis de porter le dépistage du VIH et de la tuberculose 
aux militaires et d’offrir du soutien social, la prestation à 
domicile et des services de santé mentale aux personnes 
déplacées et aux agentes et agents de santé. Les 
programmes financés par le Fonds mondial ont également 
offert un soutien aux personnes ayant subi des violences 
fondées sur le genre et domestiques, ainsi qu’une 
aide juridique et un accompagnement psychologique 
aux personnes confrontées à la stigmatisation et à la 
discrimination en raison de leur identité sexuelle ou 
de genre, ou de leur diagnostic positif au VIH ou à la 
tuberculose.  

Le financement d’urgence et le soutien 
des services de lutte contre le VIH et la 
tuberculose et des systèmes de santé 
En mars 2022, le Fonds mondial a approuvé un 
financement d’urgence de 15 millions de dollars US en 
appui à la continuité des services de prévention, de 
dépistage et de traitement du VIH et de la tuberculose 
en Ukraine. En 2023, le Fonds mondial a approuvé un 
financement d’urgence additionnel de 12,7 millions de 
dollars US. 

À ce financement d’urgence s’ajoutent les 165,5 millions de 
dollars US approuvés en décembre 2023 pour la période 
de mise en œuvre 2024-2026 à l’appui de la lutte de 
l’Ukraine contre le VIH et la tuberculose et du renforcement 
de ses systèmes pour la santé. Cette nouvelle aide 
financière s’inscrit dans la continuité des subventions 
et des fonds de contrepartie catalytiques accordés à 
l’Ukraine (135,7 millions de dollars US) pour sa lutte 
contre le VIH et la tuberculose pour la période de mise en 
œuvre 2021-2023, et des fonds accordés pour sa riposte 
au COVID-19 (54,5 millions de dollars US). Le financement 
total s’élève donc à près de 190 millions de dollars US. Le 
Fonds mondial a également approuvé une aide de plus 
de 28 millions de dollars US afin de reprogrammer les 
précédentes subventions pour la réponse et l’adaptation 
aux besoins programmatiques du pays.

À Kiev, des opérateurs de centres d’appels comme Mikhail Dyagterev offrent un 
accompagnement psychologique et contribuent à la protection des droits des 
personnes qui consomment des drogues injectables. 
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 Des fonds sont alloués pour ce qui suit :  

	 Générateurs pour les laboratoires 
régionaux où l’alimentation électrique 
est limitée ou menacée.

	 Conversion de fourgonnettes pour la 
livraison de fournitures et médicaments 
essentiels.

	 Organismes communautaires pour le 
soutien des personnes affectées et 
déplacées hors de leur collectivité et 
leur mise en relation avec des services 
de lutte contre le VIH et la tuberculose.

	 Soutien aux patients déplacés en 
Ukraine et dans les pays voisins pour 
l’accès aux soins de santé et aux 
médicaments essentiels.

	 Aide alimentaire et sanitaire aux 
patients atteints de la tuberculose ou 
du VIH.

	 Financement de l’aide juridique pour les 
communautés et personnes déplacées.

	 Hébergement adéquat pour les patients 
atteints de maladies infectieuses 
comme la tuberculose multirésistante.

	 Services de santé mentale 
supplémentaires, en particulier pour 
les femmes ayant subi des violences 
sexuelles et fondées sur le genre à 
cause de la guerre.

Depuis 2003, le Fonds mondial a investi 
plus d’un milliard de dollars US en Ukraine 
pour les programmes de lutte contre le VIH 
et la tuberculose et le renforcement des 
systèmes de santé et communautaires, 
y compris un financement additionnel 
pendant la pandémie de COVID-19.

La protection des gains 
durement acquis contre  
le VIH et la tuberculose  
en Ukraine 
Avant la guerre, l’Ukraine avait réalisé 
des avancées remarquables dans la lutte 
contre le VIH et la tuberculose. 

Déjà avant l’invasion de 2022 sévissait 
en Ukraine la deuxième plus grande 
épidémie de VIH en Europe orientale et 
Asie centrale, bien que le pays ait obtenu 
des résultats tangibles dans ses efforts 
pour lutter contre la maladie. Après que 
le Fonds mondial a commencé à investir 
en Ukraine, il y a plus de 20 ans, des 
progrès notables ont été accomplis dans 
la lutte contre le VIH : l’efficacité de la 
mise en relation des patients avec les 
services de traitement a été améliorée, 
la suppression virale a été renforcée et 
le nombre d’infections et de décès a été 
considérablement réduit. Le financement 
national des services de prévention du VIH 
pour les populations les plus vulnérables 
a également augmenté, tout comme la 
capacité des organismes communautaires. 
En 2021, 75 % des personnes vivant 
avec le VIH connaissaient leur statut 
sérologique, 83 % de ces personnes – 
ou 156 000 personnes – étaient sous 
traitement antirétroviral et 94 % des 
personnes sous traitement avaient une 
charge virale indétectable. En 2022, en 
revanche, le nombre de personnes vivant 
avec le VIH sous traitement antirétroviral 
a chuté à 121 000, ce qui représente 72 % 
des personnes vivant avec la maladie en 
Ukraine. Mais la couverture du traitement 
antirétroviral a continué de s’améliorer 
pour les personnes vivant avec la 
tuberculose et le VIH, en passant de 65 % 
en 2015 à 92 % en 2022.  

L’Ukraine demeure l’un des pays 
hautement prioritaires dans la lutte contre 
la tuberculose dans la région. Selon les 
données de l’Organisation mondiale 
de la Santé, le taux d’incidence de la 
tuberculose a diminué avec régularité 
entre 2015 et 2021, passant de 91 à 73 cas 
par 100 000 habitants, mais ce taux était 
remonté à 90 cas par 100 000 habitants en 
2022. La tuberculose pharmacorésistante 
demeure une menace de taille pour la 

santé publique en Ukraine, touchant 39 % 
des personnes à qui l’on a diagnostiqué 
la tuberculose. En 2022, plus de la moitié 
des Ukrainiennes et Ukrainiens atteints 
de la tuberculose étaient sous traitement. 
Depuis 2002, les décès imputables à 
la tuberculose ont chuté de 78 % et les 
nouveaux cas de tuberculose ont chuté  
de 40 %. 

L’aide aux personnes 
réfugiées ukrainiennes dans 
les pays voisins 
Plus de 8 millions de personnes ont fui 
l’Ukraine vers d’autres pays depuis le 
début de la guerre, et même si certaines 
sont retournées au pays, 6,4 millions 
d’entre elles sont toujours réfugiées, 
la plupart dans des pays voisins. Les 
Ukrainiennes et Ukrainiens réfugiés 
et déplacés à l’intérieur de leur pays 
sont particulièrement vulnérables à la 
tuberculose. De nombreuses personnes 
ont fui en Moldova, pays qui, malgré 
sa faible population, figure parmi les 
30 pays ayant le plus grand nombre 
d’habitants atteints de tuberculose 
pharmacorésistante au monde. En 2022, le 
Fonds mondial a ajouté 1,2 million d’euros 
de financement d’urgence à la subvention 
existante de lutte contre la tuberculose et 
le VIH en Moldova. Cette aide, qui provient 
de son fonds d’urgence, sert à répondre 
au besoin pressant d’assurer la continuité 
du traitement du VIH et de la tuberculose 
pour les personnes réfugiées ukrainiennes 
et la population d’accueil. 

À propos du Fonds mondial
Le Fonds mondial est un partenariat international ayant pour vocation de vaincre le VIH, la tuberculose et le paludisme et de bâtir un 
monde en meilleure santé, plus sûr et plus équitable pour toutes et tous. Nous mobilisons et investissons plus de cinq milliards de 
dollars US par an pour lutter contre les maladies infectieuses les plus meurtrières, combattre l’injustice qui les alimente et renforcer 
les systèmes de santé et la préparation aux pandémies dans plus de 100 pays parmi les plus durement touchés. Nous unissons les 
leaders mondiaux, les communautés, la société civile, les agentes et agents de santé et le secteur privé pour trouver des solutions qui 
ont l’impact le plus marqué possible, et nous les mettons à l’échelle à travers le monde. Depuis 2002, le partenariat du Fonds mondial a 
sauvé 59 millions de vies. 
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Le Fonds mondial  
a approuvé un financement 

d’urgence totalisant 
27,7 millions de dollars US 
pour garantir la continuité 

des services de lutte contre 
le VIH et la tuberculose  

en Ukraine.


